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LesfermestraditionnellesetlesfermesrŽcentes,uncontrastefort

Les fermes traditionnelles sur le territoire sont intégrée le plus souvent à la structure du village, au cœur de
celui-ci. Elles se caractérisent par la présence de percements de petite taille, de large portails et l’utilisation
des matériaux traditionnels (pierre calcaire, briques, torchis) sont également des marqueurs importants.
Ces constructions structurent les axes des villages par de larges et imposantes façades, aux détails
architecturaux en briques, séparés de la route par une bande enherbée de quelques mètres. Ces fermes
constituent une réelle qualité paysagère et font partie intégrante du patrimoine identitaire du Vexin-sur-

Epte.

Les fermes récentes s’inscrivent quant à elle en contraste avec les fermes traditionnelles de Vexin-sur-Epte.
Elles sont implantées le plus souvent en entrée de ville ou isolées sur le plateau agricole. Elles sont
principalement construites en tôle ondulée provoquant une rupture de matériau et de couleur avec leur
environnement. Leur volume est souvent plus conséquent que celui des fermes traditionnelles afin de
répondre aux besoins actuels de production, pour autant on observe une meilleure intégration paysagère
des constructions respectant les proportions des typologies plus anciennes.

Ferme ancienne intégrée dans le tissu à Berthenonville – Source : atopiaFermes anciennes à Cantiers – Source : Delcampe.net Fermes anciennes intégrées dans le tissu à Cahaigne – Source : atopia

Silo à grain isolée à Guitry – Source : atopiaFerme moderne isolée à Panilleuse – Source : atopiaFerme moderne intégrée dans le tissu à Guitry – Source : atopia

Codes et vocabulaires architecturaux
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Une modernisation du patrimoine existant parfois maladroite 

L’offre de menuiserie préfabriquée ne proposant pas de modèles fidèles aux
volets traditionnels, on retrouve des formes de volets modernisées (figure A)
qui tendent à dénaturer la qualité paysagère rurale des bourgs. Des artisans
locaux peuvent cependant reproduire ou réhabiliter ces derniers afin de
conserver l’identité patrimoniale du bâti (figure B).

Le remplacement des percements et l’élargissement des ouvertures peut
également dénaturer le caractère vernaculaire du bâti. Les fenêtres
horizontales apportent alors un vocabulaire architectural peu qualitatifs au
sein des villages .

Il existe cependant des exemples de rénovation et de revalorisation réussis
comme à Panilleuse qui conservent les encadrements d’origine et certains
éléments architectoniques traditionnels, tout en répondants aux besoins
actuels d’isolation acoustique et thermique des bâtiments.

Figure A : Inventaire des typologies de volets traditionnels – Source : atopia

Figure B :Inventaire des typologies modernes contrastant avec le vocabulaire architectural traditionnel – Source : atopia

Comparaison de la rue structurante et ancienne de Fourges (à gauche 2021 et à droite début 20e siècle)  - Source : atopia Bâti rénové harmonieusement – Panilleuse – Source : atopia

Codes et vocabulaires architecturaux
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Des extensions d’urbanisation qui tendent vers une banalisation des 
paysages bâtis

De nouvelles constructions s’implantent en extension des cœurs de bourgs.
Si elles respectent pour la grande majorité d’entre elles les gabarits des
constructions existantes (R+1 à R+1+C), elles peuvent aussi à créer une
trop forte homogénéisation des formes bâties. En effet, l’utilisation de tuiles
et de matériaux de façade mais aussi de murs de clôtures à la finition unie
donnent une lecture standardisée de ces paysages récents, qui contraste
avec l’emploi des matériaux traditionnels (pierre calcaire, briques, torchis).

L’implantation des opérations isolées par rapport aux retraits et aux limites
de parcelles des constructions récentes semblent s’inscrire en cohérence
avec celle du bâti existant. Néanmoins, sur des opérations plus importantes,
le non respect des formes traditionnelles provoquent une vraie coupure
paysagère impactant la qualité de l’espace public (stationnement collectifs
visibles depuis l’espace public, asymétrie des pignons, utilisation de
matériaux divers non-traditionnels …).

Une polarisation plus diffuse et un patrimoine à revaloriser

Les centralités existantes qui s’étiolent avec les formes d’urbanisation
linéaires récentes effacent peu à peu les coupures d’urbanisation entre les
villages. Parallèlement à ce phénomène, on observe une dégradation de
certaines constructions au sein de l’enveloppe bâtie rurale qui constituent
des opportunités foncières. Leur réhabilitation permet en plus de
sauvegarder ce patrimoine, de redynamiser les centres- bourgs et de réduire
l’artificialisation des sols.

Constructions récentes

Bâti récent sur le vallon – Berthenonville – Source : atopia

Bâti récent – Cantiers – Source : atopia

Bâti dégradé rural – Lébécourt – Source : atopia

Bâti récent sur le grand paysage – Fourges – Source : atopia

Nouvelles opérations de 2021 - Écos – Source : atopia Ferme récente – Guitry – Source : atopia


